
Temps ordinaire- 33e Semaine: Dimanche (B)

Texte de l'Évangile (Mc  13,24-32):  «En ces temps-là, après une terrible détresse, le soleil

s'obscurcira et la lune perdra son éclat. Les étoiles tomberont du ciel, et les puissances célestes

seront ébranlées. Alors on verra le Fils de l'homme venir sur les nuées avec grande puissance et

grande gloire (…). Le ciel et la terre passeront, mes paroles ne passeront pas. Quant au jour et à

l'heure, nul ne les connaît, pas même les anges dans le ciel, pas même le Fils, mais seulement le

Père».

Mes paroles ne passeront pas

REDACTION evangeli.net (réalisé à partir de textes de Benoît XVI)
(Città del Vaticano, Saint-Sige)

Aujourd'hui, l'Evangile de saint Marc présente aujourd'hui une partie du discours de Jésus sur la fin des

temps, nous a accompagnés cette année dans l'itinéraire des lectures bibliques dominicales. Dans ce

discours, il y a une phrase qui frappe par sa clarté synthétique: "Le ciel et la terre passeront, mais mes

paroles ne passeront point".

L'expression "le ciel et la terre" est fréquente dans la Bible pour indiquer tout l'univers, le cosmos tout

entier. Jésus déclare que tout cela est destiné à "passer". Non seulement la terre, mais aussi le ciel, qui

est justement entendu dans un sens cosmique, et non comme synonyme de Dieu. L'Ecriture Sainte ne

connaît pas l'ambiguïté: toute la création est marquée par la finitude. Avec cette claire distinction, Jésus

affirme que ses paroles "ne passeront pas", c'est-à-dire qu'elles sont du côté de Dieu, et qu'elles sont

pour cela éternelles.

—Ceux qui l'écoutent, l'accueillent et portent du fruit font partie du royaume de Dieu, c'est-à-dire qu'ils

vivent sous sa domination; ils demeurent dans le monde, mais ne sont plus du monde; ils portent en eux

un germe d'éternité, qui conduira à la fin à la résurrection de la chair. Voilà la puissance de la Parole du

Christ.


